
 bioactualités  3/11 3

É D I TO R I A L

… tic-tac, tic-tac …
Vingt-et-un, vingt-deux, vingt-trois: Un 
compteur placé sur le site internet de 
l’Initiative pour le paysage (www.initia-
tive-pour-le-paysage.ch) affiche seconde 
après seconde la surface bétonnée en 
plus dans notre pays: à chaque seconde 
un mètre carré de terre disparaît sous du 
béton ou de l’asphalte. Depuis des dé-
cennies.
Cela fait chaque jour environ dix terrains 
de football de surface verte qui doit céder 

la place à des maisons, à des 
centres commerciaux ou de 
bien-être, à des routes ou 
à des parkings. À la vitesse 
actuelle, la Suisse bétonne 
tous les dix ans la surface 
du canton d’Obwald, ce qui 
correspond à la perte de 
50’000 hectares de terres 
agricoles. Deux tiers sont à 

mettre sur le compte de l’augmentation 
des surfaces d’habitat et d’infrastructures. 
Et un quart des bâtiments surgissent de 
terre hors des zones à bâtir.
Or nous dépendons du sol pour le meil-
leur et pour le pire. Comme du soleil ou 
de l’eau. Mais nous pourrions pourtant 
«importer» des surfaces? On n’a qu’à 
acheter à vil prix des produits étrangers 
et se contenter de cultiver dans notre «jar-
din alpin» quelques plantes pour Ricola – 
d’ailleurs c’est très joli pour les touristes. 
Et en plaine, dans la mosaïque d’agglomé-
rations qui va de Genève à Romanshorn, 
on exploite des fabriques d’animaux qui 
fonctionnent au soja d’Amérique du Sud. 
Et l’essence (pardon, le «bio»carburant!) 
nécessaire pour nos trajets entre la mai-
son et les centres commerciaux et de 
bien-être, on n’a qu’à l’acheter en Afrique 
puisqu’ils gagneraient plus en cultivant 
des plantes énergétiques que leur mil et 
leur manioc … – pour autant que la Chine 
et les pays arabes du Golfe n’aient pas 
racheté l’Afrique à notre nez et à notre 
barbe.
Dans le monde entier, la dégradation an-
thropogène (c.-à-d. causée par l’homme) 
des sols provoque chaque année la perte 
de vingt-quatre milliards de tonnes de 
terre arable. Cela représente environ 
la masse de toute la terre arable de la 
Suisse. Les peuples dits primitifs et les 
pionniers bio parlent de Mère la Terre ou 
de la Terre-Mère.
Et combien de terres devrons-nous ar-
rêter de cultiver à cause de l’irradiation 
atomique?
Tic-tac. Mais pour quelle tac-tic?

Markus Bär

P.S.: Pendant que vous lisiez ce texte, un 
are de terre agricole a été bétonné en 
Suisse.
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IC I  ET MAINTENANT

 4 Le ver de terre est l’Animal de l’année 2011
Pro Natura a sacré Animal de l’année 2011 un ver 
de terre, le lombric. Surprises anatomiques et trucs 
pour favoriser le développement de cet indispen-
sable architecte de la fertilité de nos sols.

MARCHÉ ET CONSOMMATION

 6 Les écobilans de nos aliments
Le FiBL a calculé l’empreinte climatique des pro-
duits de la ligne bio d’une chaîne autrichienne de 
supermarchés et l’a comparée à celle des produits 
conventionnels correspondants. Suivent mainte-
nant les écobilans centrés sur la consommation 
d’eau et la biodiversité.

 8 BioFach et la sécurité alimentaire mondiale
La plus grande foire bio du monde a thématisé la 
sécurité alimentaire mondiale.

PRODUCTION

 10 Projet d’encouragement de la biodiversité
Le paysan Demeter Remy Benz participe au projet 
d’encouragement de la biodiversité lancé par Bio 
Suisse, la Coop et le FiBL. Le bio actualités a voulu 
en connaître les tenants et aboutissants.

POLIT IQUE

 11 Lobbying: Initiative pour le paysage
Martin Bossard représente Bio Suisse dans 
l’association «Oui à l’Initiative pour le paysage». 
Qu’y a-t-il d’autre à l’agenda politique du bio?

BIO SUISSE

 12 Brèves
 13 171 nouveaux producteurs en reconversion
 14 Entretien avec Regina Fuhrer

Le bio actualités prend congé de Regina Fuhrer – 
non, seulement de la Présidente Regina Fuhrer.

RUBRIQUES

 16 Conseils 
 17 Brèves 
 18 Agenda 
 18 Impressum
 19 Petites annonces
 19 Le dernier mot – Lettres de lecteurs

Photo de couverture: Regina Fuhrer dans sa ferme de 
Burgistein BE. Photo: Stephan Jaun


